
Ezechiel – la radicalité de Dieu

Le fruit que porte le juste est un arbre de vie, et le sage gagne des âmes. Prov. 11 v. 30
Le commencement de la sagesse, c'est la crainte de l'Eternel. La connaissance du Dieu saint, voilà 
en quoi consiste l'intelligence. Prov 9 v.10

Contexte du livre
Ezechiel, famille de prêtres, déporté à Babylone en -597 avec le roi de Juda jojakin. Ministère 
jusqu’en -571. 
Il s’adresse aux déportés. Il a eu pour pénible de tâche de briser tous les espoirs des 1ers exilés qui  
s’attendaient à ce que Jérusalem soit épargnée et à ce qu’eux-mêmes puissent bientôt rentrer. Dès 
593 il les prépare aux événements déchirants à venir, et notamment la destruction du temple en  
586 et la mise à sac de Jérusalem. 

I. La figure du prophète : un appel radical. 

Ezechiel 2 
8Quant à toi, fils de l'homme, écoute ce que je vais te dire! Ne te montre pas rebelle comme cette 
communauté de rebelles! Ouvre ta bouche et mange ce que je vais te donner!»
9J'ai regardé et j'ai vu qu'une main était tendue vers moi; elle tenait un livre. 10Il l'a déroulé 
devant  moi:  écrit  des  deux  côtés,  il  contenait  des  complaintes,  des  lamentations  et  des 
gémissements.

Ezéchiel - Chapitre 3
[…]v3 Alors je l'ai avalé, et dans ma bouche il a été doux comme du miel.

4Il m'a dit: «Fils de l'homme, va trouver la communauté d'Israël et communique-leur mes paroles!  
[…]
7Mais la communauté d'Israël ne voudra pas t'écouter parce qu'elle ne veut pas m'écouter. En 
effet, toute la communauté d'Israël a le front dur et le cœur endurci.  8Cependant, j'ai endurci 
ton visage pour résister à leur visage, et ton front pour résister à leur front. 9J'ai rendu ton  
front aussi dur qu'un diamant, plus dur que la pierre. Tu n'auras pas peur d'eux et tu ne te 
laisseras pas effrayer par eux, même si c'est une communauté de rebelles.» 10Il m'a dit: «Fils de 
l'homme, que ton cœur accepte et que tes oreilles écoutent toutes les paroles que je te dirai!  
11Va trouver les exilés, les membres de ton peuple! Tu leur parleras et, qu'ils écoutent ou qu'ils 
n'écoutent pas, tu leur diras: ‘Voici ce que dit le Seigneur, l'Eternel.'»
 […] 14L'Esprit m'a donc enlevé et m'a emporté.  Je suis parti, amer et furieux, tandis que la 
main de l'Eternel agissait sur moi avec puissance. 15Je suis arrivé à Thel-Abib, vers les exilés 
qui habitaient près du fleuve Kebar,  et je me suis assis là où ils s'asseyaient.  Je suis resté là 
durant sept jours, consterné, au milieu d'eux.

16Au bout de sept jours, la parole de l'Eternel m'a été adressée: 17«Fils de l'homme, je te donne 
comme sentinelle à la communauté d'Israël. Tu écouteras la parole qui sort de ma bouche et 
tu les avertiras de ma part. 18Quand je dirai au méchant: ‘Tu vas mourir, c'est certain', si tu ne  
l'avertis pas, si tu ne parles pas pour avertir le méchant afin qu'il renonce à sa mauvaise conduite  
et reste en vie, ce méchant mourra à cause de sa faute, mais je te réclamerai son sang . 19Si au 
contraire tu avertis le méchant et qu'il ne renonce pas à sa méchanceté ni à sa mauvaise conduite, 
il mourra à cause de sa faute,  mais toi, tu auras délivré ton âme. 20Si un juste renonce à sa 
justice et commet l'injustice, je mettrai un piège devant lui et il mourra. Parce que tu ne l'auras pas  
averti,  il  mourra  à cause  de  son péché et  l'on ne se souviendra  plus de la  justice  qu'il  avait 
pratiquée,  mais  je  te  réclamerai  son  sang.  21Si  au  contraire  tu  avertis  le  juste  pour  qu'il  ne 



commette pas de péché, et qu'il ne pèche pas, il restera en vie parce qu'il s'est laissé avertir et toi, 
tu auras délivré ton âme.»

1. La préparation du prophète (3 v.8) : dans sa vision, Dieu lui révèle qu’il a été équipé pour 
faire face à la mission qui lui a été donnée. Dieu reconnaît  la difficulté de la tâche, mais lui  
indique qu’il a les moyens de la mener. 
Ezéchiel n'est pas le seul exemple : Moïse, berger pour apprendre l’humilité et à compter sur Dieu 
et non sur lui. 

2. Le libre choix du prophète : Accepter la révélation / le message : 2 v. 8 et 3 v.10. Ezechiel se 
trouve face à un choix. Mis devant une révélation (incarnée par la vision + le rouleau qu’il a 
mangé), il doit choisir entre accepter la véracité de ce qu’il entend ou la refuser. Ce choix est 
incarné par accepter de manger le rouleau ou pas. 
De notre point de vue, il n’a pas vraiment le choix : comment réfuter la vérité d’une vision aussi 
miraculeuse ? Pourtant, l’injonction de Dieu suggère qu’il a ce choix-là de fermer les yeux. C’est  
peut-être un exemple de ce fameux libre arbitre que Dieu nous laisse. Lorsque nous sommes face 
à la vérité de Dieu et de son plan pour nous, nous sommes libres de faire ce pas de foi ou pas. Et  
en étant libre, nous sommes responsables de nos choix. 

3.  L’engagement du prophète et sa responsabilité. Cette responsabilité est essentielle, car elle 
engage profondément  Ezéchiel.  A partir  du  moment  où  il  accepte  cette  révélation,  il  devient  
redevable envers Dieu de ce qu’il fait de cette révélation. 
C’est le dernier § : v. 16 à 21. « 18Quand je dirai au méchant: ‘Tu vas mourir, c'est certain', si tu 
ne l'avertis  pas,  si  tu  ne parles  pas pour avertir  le  méchant  afin  qu'il  renonce à sa mauvaise  
conduite et reste en vie,  ce méchant mourra à cause de sa faute, mais je te réclamerai son 
sang. » 
En acceptant la révélation, Ezechiel devient un prophète, c’est-à-dire un porte-parole de Dieu sur  
terre. Dieu le nomme « Sentinelle ». Il doit parler ; s’il ne parle pas, il devient coupable car  il  
savait mais n’a rien dit. Inversement,  s’il parle mais qu’il n’est pas écouté, il est alors dédouané  
de sa responsabilité, car c’est le libre arbitre d’autrui qui est en jeu. 
Donc autrement dit, Ezechiel doit prévenir le peuple d’Israël de ce qu’il sait, même si c’est en  
vain. 
Si on repense à Jonas, et à sa fuite loin de Ninive : il fuit car il ne veut pas que les habitants soient 
interpellés et changent leur vie, car il estime qu’ils ont commis des actes impardonnables. Mais sa 
fuite est bien plus grave : en refusant de parler, il devient responsable de leur non-repentance. 
Finalement, Dieu, en l’enfermant dans la baleine, le sauve lui aussi et lui évite de payer le prix de 
la responsabilité de celui qui savait mais n’a rien dit…

Et nous ? Nous aussi, nous avons accepté un message venant de Dieu. Le nouveau testament, cette  
bonne  nouvelle  du  Salut  de  l’humanité,  grâce  au  sacrifice  de  Jésus  venu  sauver  chacun 
individuellement. Une fois que nous avons librement fait le choix d’accepter son sacrifice, nous 
recevons un ordre de mission…
Matthieu 18 v 19 : « Allez, faites de toutes les nations des disciples, baptisez les au nom du Père, 
du Fils et du Saint Esprit et enseignez leur à garder tout ce que je vous ai prescrit. »
Comme Ezechiel en son temps, nous avons ce savoir du bien et du mal,  et ce savoir de la solution 
pour être sauvé. Avons-nous vraiment conscience de la responsabilité qui nous incombe ? 
Responsabilité  non  pas  de  SAUVER autrui  (ça,  seul  Dieu  peut  le  faire),  non  pas  non  plus 
d’accepter Dieu pour autrui (c’est le libre arbitre de chacun), mais responsabilité de PARLER. 

4. La souffrance de celui qui sait : Le poids du savoir. 
Savoir, c’est également souffrir de ce savoir. 



J’ai été interpellée lors de ma première lecture par ce verset : « Je suis parti, amer et furieux, 
tandis que la main de l'Eternel agissait sur moi avec puissance . 15Je suis arrivé à Thel-Abib, 
vers les exilés qui habitaient près du fleuve Kebar, et je me suis assis là où ils s'asseyaient. Je suis 
resté là durant sept jours, consterné, au milieu d'eux. » 
Je me suis dit : il voit la gloire de Dieu et il part « amer et furieux » ??
Et puis, j’ai réalisé qu’il venait de voir le futur : « il contenait des complaintes, des lamentations et 
des gémissements. » (E. 2)
Il sait qu’il doit parler, mais il sait aussi qu’il ne changera pas l’attitude d’Israël à court terme, et  
que son peuple se dirige droit dans le mur. Quelle souffrance que de savoir à l’avance tous les  
malheurs, les cris et les pleurs et que son travail de prophète est voué, du moins à court terme, à 
l’échec. 
Nous aussi, si on y réfléchit, on a de quoi être consternés, amers et furieux :

- De savoir qu’on ne sera pas entendus par tous
- De savoir les conséquences pour les autres du refus

On verra un peu après si c’est réellement un échec d’Ezechiel ; mais avant ça, un dernier point : la 
radicalité de l’engagement. 

5. La radicalité de l’engagement du prophète. 
Une fois qu’Ezechiel a accepté de servir de prophète, Dieu lui demande d’incarner son message et  
ses avertissements. Ezechiel se retrouve alors à mimer à l’échelle de sa vie ce qui va arriver au  
peuple de Dieu. Il fait des actes symboliques. 
Il doit dormir couché sur un côté ; manger de la nourriture impure pour montrer les épreuves à 
venir. Celle qui m’a le plus marquée : 

Ezechiel 24
15La parole de l'Eternel m'a été adressée: 16«Fils de l'homme, je vais t'enlever par une mort 
soudaine ce qui fait les délices de tes yeux. Tu ne te lamenteras pas, tu ne pleureras pas et tes  
larmes ne couleront pas. 17Sanglote en silence, ne prends pas le deuil des morts, attache ton 
turban, mets tes sandales à tes pieds, ne te couvre pas la barbe et ne mange pas le pain des autres.»
18J'ai parlé au peuple le matin, et ma femme est morte le soir. Le lendemain matin, je me 
suis comporté comme cela m'avait été ordonné. 19Le peuple m'a dit: «Ne nous expliqueras-tu 
pas ce que signifie ton comportement pour nous?»

Ces actes symboliques sont très coûteux, l’implication est entière, violente, et touche même sa  
famille. Ezechiel apprend là qu’il va perdre sa femme ; et que cela servira d’image au peuple qui 
va bientôt perdre Jérusalem et le temple de Dieu. Qu’il ne peut pas en porter le deuil rituel, tout  
comme les Juifs, en déportation, ne pourront plus faire les rites et les sacrifices habituels dans le  
temple de Dieu. 

On peut aussi penser à Osée, à qui Dieu demande d’épouser une femme prostituée pour montrer 
que le pays se prostitue et abandonne l’Eternel ; et Dieu lui demande de l’aimer et de rester avec 
elle malgré tout (Osée 3). 
Ces actes symboliques ont donc un impact immense sur la vie des prophètes qui suivent Dieu. 

Alors notons toutefois qu’Ezechiel n’a pas tout accepté aveuglément. A des moments, ce que Dieu 
lui a demandé dépasse ses forces ; et il a le courage de le dire. 

Ezechiel 4 
12Tu  mangeras  des  gâteaux  d'orge  que  tu  feras  cuire  en  leur  présence  à  l'aide  d'excréments 
humains.» 13L'Eternel a ajouté: «C'est ainsi que les Israélites mangeront leur pain impur, parmi 
les nations vers lesquelles je les chasserai.»



14J'ai répondu: «Ah! Seigneur Eternel, depuis mon enfance jusqu'à maintenant, je ne me suis pas  
rendu impur en mangeant une bête trouvée morte ou déchiquetée, et aucune viande infecte n'est  
entrée dans ma bouche!» 15Il m'a répondu: «Eh bien, je te donne le fumier du bétail au lieu 
d'excréments humains, et tu prépareras ton pain dessus.

La demande de Dieu à l’origine sert à insister sur la situation d’extrême précarité dans laquelle va 
se retrouver le peuple. Mais Ezechiel est horrifié par la demande et demande un changement de  
programme. Dieu prend son objection en compte. 

CCl : Ezechiel est un homme sage car il craint Dieu, et il doit parler pour partager son savoir (et  
gagner des âmes). 
« Craindre Dieu » : comment est présenté Dieu dans ce texte. 

II. La figure de Dieu

Quand j’ai lu Ezechiel, j’ai été frappée à 1ère vue par l’image d’un Dieu violent, sans pitié et en 
colère,  qui  détruit  son  peuple  sans  le  sauver ;  et  qui  fait  violence  également  à  son  prophète 
Ezechiel. 
Puis je me suis rappelée tout ce que je savais déjà de Dieu : Dieu d’amour, de paix, de justice.
J’ai donc relu, en cherchant à retrouver Dieu et en essayant de voir ce qu’il voulait m’apprendre  
sur lui à travers ce livre.  Voici mes quelques pistes de réflexion… 

1. La patience de Dieu 
D’abord, sur le contexte. Les différentes tribus d’Israël se sont éloignées de Dieu, le royaume s’est  
divisé (-930), ont adoré d’autres dieux, comme Baal. Plusieurs prophètes sont venus : Michée, 
Esaïe, Jérémie (626-585). Tous ont prophétisé sur le plan de Dieu (Esaïe) et sur un appel à la  
repentance (Jérémie). Quand Ezechiel arrive, entre -593 et -571, une partie du peuple est déjà en  
exil à Babylone (lui-même y est). Pourtant, ceux qui habitent encore à Jérusalem ne changent rien  
de leur attitude. 

Ez 12 
21La parole de l'Eternel m'a été adressée: 22«Fils de l'homme, que signifie ce proverbe qui circule 
parmi vous à propos du territoire d'Israël: ‘Le temps passe et aucune vision ne s'est réalisée'?  
23C'est pourquoi, annonce-leur: ‘Voici ce que dit le Seigneur, l'Eternel: Je ferai taire ce proverbe, 
on ne le prononcera plus en Israël.' Dis-leur au contraire: ‘Il est proche, le temps où toutes les 
visions deviendront réalité.'

Ce proverbe est une référence à une promesse faite à Moïse par Dieu (Deutéronome 18), comme  
quoi ses successeurs seraient reconnus comme prophètes car leur parole se réaliserait. (Samuel par 
ex). Mais ici, il nous donne une clef de compréhension de l’attitude de Dieu. Il a patiemment 
appelé son peuple, encore et encore, en vain. Il a tellement attendu que le peuple ne le prend plus 
au  sérieux,  ou  prend  cette  patience  pour  acquise  et  ne  sent  pas  l’urgence  d’un  changement 
d’attitude. 

La 1ère dimension de Dieu est donc en réalité… sa patience. 

2. La justice de Dieu 
Ezechiel 7 
Maintenant la fin vient sur toi. J'enverrai ma colère contre toi, je te jugerai conformément à ta  
conduite, je ferai retomber toutes tes pratiques abominables sur toi. 4Mon regard sera sans pitié 
pour toi et je n'aurai aucune compassion. Au contraire, je ferai retomber ta conduite sur toi et tes 
pratiques abominables se manifesteront au milieu de toi.



Ez. 14 v. 23
Les rescapés vous consoleront, quand vous découvrirez leur conduite et leurs agissements, et vous  
reconnaîtrez que ce n'est pas sans raison que je traite cette ville comme je la traite, déclare le 
Seigneur, l'Eternel.»

La 2e dimension est sa justice : il a clairement appris à son peuple ce qui était bien et ce qui était  
mal. Dieu, parfaitement juste, ne peut que condamner ceux qui ont volontairement choisi de faire  
le mal. 

3. Un Dieu de salut
Ezechiel 18
Vous dites: ‘La manière d'agir du Seigneur n'est pas correcte.' Ecoutez donc, communauté d'Israël! 
Est-ce que c'est ma manière d'agir qui n'est pas correcte? Ne seraient-ce pas plutôt vos façons 
d'agir  qui  ne  sont  pas  correctes? 26Si  le  juste  renonce  à  sa  justice,  s'il  se  met  à  commettre 
l'injustice et meurt pour cela, c'est à cause de ses actes d'injustice qu'il mourra. 27Si le méchant 
renonce à ses actes de méchanceté,  s'il  se met  à  appliquer le droit  et  la justice,  il  sauvera sa  
vie. 28S'il ouvre les yeux et renonce à toutes les transgressions qu'il a commises, il vivra, il ne 
mourra pas.
30C'est pourquoi je vous jugerai chacun en fonction de sa conduite,  communauté d'Israël, 
déclare le Seigneur, l'Eternel. Revenez à moi et détournez-vous de toutes vos transgressions, afin 
que vos fautes ne causent pas votre perte! 31Débarrassez-vous de toutes les transgressions que 
vous avez commises! Faites-vous un cœur nouveau et un esprit nouveau! Pourquoi devriez-vous 
mourir, communauté d'Israël? 32En effet, je ne prends pas plaisir à voir mourir quelqu'un, 
déclare le Seigneur, l'Eternel. Changez donc d'attitude et vivez!

A travers ce passage, Dieu répond directement à ma question en fait. Si Ezechiel est là, c’est bien  
pour offrir une nouvelle chance, une nouvelle porte de salut. En vain, certes, mais elle est toujours  
là. 
On évoquait tout à l’heure l’échec de la mission d’Ezechiel, c'est-à-dire qu’il n’a servi à rien. 
C’est le moment de revenir dessus. 
Dans un passage précédent, j’ai enlevé la fin du verset 4. Le voilà en entier. 

Ezechiel 7 
Maintenant la fin vient sur toi. J'enverrai ma colère contre toi, je te jugerai conformément à ta  
conduite, je ferai retomber toutes tes pratiques abominables sur toi. 4Mon regard sera sans pitié 
pour toi et je n'aurai aucune compassion. Au contraire, je ferai retomber ta conduite sur toi et tes 
pratiques abominables se manifesteront au milieu de toi.  Vous reconnaîtrez alors que je suis 
l'Eternel.

Dieu cherche, encore une fois, à ramener son peuple à lui. Cela passe par la reconnaissance qu’il  
est le Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, qu’il est « Je suis », qu’il est l’Eternel. 

Pareil pour les actes symboliques. Pour la mort de la femme d’Ezechiel voilà comment se termine 
le passage : 
Ezechiel 24
15La parole de l'Eternel m'a été adressée: 16«Fils de l'homme, je vais t'enlever par une mort 
soudaine ce qui fait les délices de tes yeux. Tu ne te lamenteras pas, tu ne pleureras pas et tes  
larmes ne couleront pas. 17Sanglote en silence, ne prends pas le deuil des morts, attache ton 
turban, mets tes sandales à tes pieds, ne te couvre pas la barbe et ne mange pas le pain des autres.»
18J'ai parlé au peuple le matin, et ma femme est morte le soir. Le lendemain matin, je me 
suis comporté comme cela m'avait été ordonné. 19Le peuple m'a dit: «Ne nous expliqueras-tu 
pas ce que signifie ton comportement pour nous?»



[…] 24‘Ezéchiel est un signe pour vous: vous vous comporterez exactement comme il l'a fait.  
Quand cela arrivera, vous reconnaîtrez que je suis le Seigneur, l'Eternel.'

Ce geste symbolique est, on l’a dit, l’image du deuil que le peuple ne pourra pas porter pour le  
temple disparu, car le peuple de Dieu aura été amené en déportation, détruit, perdu et sans repère. 
Mais grâce à la prophétie d’Ezechiel et à son témoignage, les regards se tourneront vers Dieu. 
Tout est pour qu’on regarde à l’Eternel. 

Idem pour Osée et sa femme prostituée. : Osée doit garder sa femme, malgré sa prostitution, car il 
l’aime ; tout comme Dieu aime son peuple malgré ses infidélités. 
A moyen terme, pas d’échec d’Ezechiel :  le peuple finit  par reconnaître Dieu lors du retour à 
Jérusalem et de la reconstruction du temple. 

4. Un Dieu d’amour 
Dieu est un Dieu juste. Mais sa dimension de Dieu d’amour est toujours, toujours là, même dans  
la phase de jugement. Il attend que son peuple l’accepte pour pouvoir en prendre soin. 
Et  Ezechiel  prophétise lui  aussi  sur un retour à  Jérusalem,  et,  plus important  sur la  nouvelle  
alliance à venir, comme Esaïe en son temps. 
Ezechiel 34, il compare Israël à des brebis et Ezechiel prophétise :
« Elles  reconnaîtront  alors  que  moi,  l'Eternel,  leur  Dieu,  je  suis  avec  elles,  et  qu'elles,  la  
communauté d'Israël, elles sont mon peuple, déclare le Seigneur, l'Eternel. 31Vous, mes brebis,  
brebis dont je suis le berger, vous êtes des hommes, et moi, je suis votre Dieu, déclare le Seigneur,  
l'Eternel.»

Ce que Jésus reprendra dans Jean : « je suis le bon berger, celui qui donne sa vie pour ses brebis ». 
Jean 10 v. 11

Enfin, pour prendre un pas de recul. A la suite de la déportation, seules 2 tribus reviennent en 
Israël.  La déportation à Babylone est le début de la  diaspora juive. Cette  même diaspora qui 
accueille les 1ers apôtres de Jésus, lorsque la bonne nouvelle commence à être annoncée autour de 
la Méditerranée. Finalement, Dieu a bien toujours pensé au Salut de son peuple et du monde  
entier, car il les a dispersés autour de la Méditerranée à l’avance pour participer à l’annonce et à la  
proclamation de sa Parole. 

On pourrait encore parler de l’attitude d’Israël dans Ezechiel mais je vais m’arrêter là. 

En résumé, ce qu’on a vu :
1. Quand on accepte le message de Dieu, on devient responsable et notre mission est de  

parler. C’est une mission radicale, qui nous envoie loin de notre zone de confort, mais 
Dieu nous équipe. Alors bien sûr, il faut parler avec sagesse, discernement [on peut noter  
qu’Ezechiel explique souvent ses actes symboliques après qu’on lui pose la question] et 
surtout ne jamais rien imposer à quiconque : chacun est responsable de ses choix.  « Il y a 
un temps pour tout » (Eccl)

2. Dieu est parfaitement juste et parfaitement amour. Son amour s’est manifesté en Christ.  
Nous  sommes  aujourd’hui  dans  le  temps  de  sa  patience,  celui  où  nous  sommes  les 
sentinelles de ce monde : nous devons parler avant qu’il ne soit trop tard et qu’il ne vienne 
rendre la justice définitivement. 

Le fruit que porte le juste est un arbre de vie, et le sage gagne des âmes. Prov. 11 v. 30
Soyons des sages en craignant Dieu, et gagnons des âmes à Dieu. 



Soyons donc sur la brèche dans ce monde si rebelle, prions pour tous ceux qui n’ont pas encore 
accepté, et portons la Bonne Nouvelle autour de nous. 
 

Caroline TAP


